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Les amoureux des Orchidées de la SSNHS avaient profité du week-end de la 
Fête de la Nature pour programmer une sortie « Observation des Orchidées des 
coteaux de Charente ». Est-ce que les charentais, pourtant cagouillards réputés 
auraient dorénavant peur d’une petite averse ? En tout cas, nous n’étions pas 
nombreux au rendez-vous et, une fois encore, les absents ont eu tort. 

 
Il semblait assez incertain de voir beaucoup d’orchidées car, cette année, les 

bas-côtés des routes en sont plutôt dépourvus ; mais, une fois sur place, nous 
n’avons pas été déçus : elles sont bien là, parfois en bataillons serrés, peut-être un 
peu plus petites que d’habitude, mais nous avons pu observer plus d’espèce que 
l’année passée. 

 
Sur le coteau de Mons, où la prairie avait été fauchée à temps pour 

permettre leur sortie, les OPHRYS ABEILLES (Ophrys apifera HUDSON 1762) sont tout 
juste fleuris mais les ORCHIS POURPRES (Orchis purpurea HUDSON1762) sont très 
nombreux ainsi que les ORCHIS PYRAMIDAUX (Anacamptis pyramidalis (LINNE) LCM 
RICHARD 1817) 
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Sur le haut du coteau, les Orchis pyramidaux nous ont semblé un peu plus 
petits que l’an passé mais par contre, ils étaient très nombreux sur la pente sud-est. 
 

Les HOMME-PENDUS (Aceras anthropophorum (LINNÉ) AITON FIL. 1814) 
commencent tout juste à fleurir. Il ne faut pas les confondre avec les ORCHIS BOUC 
(Himantoglossum hircinum (LINNÉ) SPRENGLE1826) qui, eux fleuriront plus tard 
mais sont déjà montés à fleurs. 
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Pour terminer le tour du coteau, nous avons suivi le sentier botanique qui 
traverse le bois et qui aurait bien besoin d’une petite mise à jour au niveau des 
panneaux explicatifs. Nous avons pu voir et disserter longuement sur « l’Herbe aux 
femmes battues » sans trouver de réponse valable ! 

 
Il est midi et nous reprenons la route vers le second site de la journée, à côté 

de Tuzie, de l’autre côté d’Aigre où, avant de pique niquer, nous découvrons que 
nous ne sommes pas les seuls à aimer les Orchidées ; en effet, tout un groupe de 16 
et 86 est à pied d’œuvre dans la prairie et reviennent vers leurs voitures. 

 
Quelques gouttes d’eau nous incitent à ne pas trop prolonger notre repas et 

nous partons sur les pentes boisées du coteau ou nous ne tardons pas à voir de 
nombreux OPHRYS BECASSES (Ophrys scolopax CAVANILLES1793) bien cachés 
dans l’herbe des pelouses.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Plus retirés sous les arbres près des lisières, nous découvrons les 
CEPHALANTHERES A LONGUES FEUILLES (Cephalanthera longifolia (LINNÉ) K. FRITSCH 
1888) avec leur belle hampe de fleurs blanches, les ORCHIS VERDATRES (Platanthera 
chlorantha (CUSTER) REICHENBACH 1828) plus discrets et les LISTERES A FEUILLES 

OVALES (Listera ovata (LINNE) R. BROWN 1813) facilement reconnaissables à leurs 
deux feuilles opposées nettement décollées du sol et à leurs toute petites fleurs 
verdâtres en grappe dressée. 

 

 
O. bécasse 



 Eparpillés autour des buissons de genévrier, nous pouvons voir et apprécier 
les très légers OPHRYS MOUCHES (Ophrys insectifera LINNÉ 1753) avec leur ceinture 
gris bleuté sur le labelle qui leur donne une élégance et une finesse que n’ont pas les 
autres Ophrys. 
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Après quelques temps de recherche nous retrouvons le beaucoup plus rare 
LIMODORE A FEUILLES AVORTEES (Limodorum abortivum (LINNE) SWARTZ 1799) à 
tiges violettes et qui ressemble à une asperge lorsqu’il sort de terre. En suivant le 
chemin qui mène à la vigne (où les CEPHALANTHERES ROUGES sont à peine sortis de 
terre) nous tombons sur quelques pieds d’ORCHIS BRULES (Orchis ustulata LINNÉ 
1753) avant de revenir dans la prairie à côté du parking où paradent des dizaines 
d’ORCHIS MILITAIRES (Orchis militaris LINNÉ 1753) (reconnaissables à leurs casques 
rose pâle !) et quelques ORCHIS MOUSTIQUES (Gymnadenia conopsea (LINNE) R. 
BROWN 1813) qui commencent à peine à épanouir les premières fleurs de leurs 
longs épis. 
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Dans la prairie, à cause de la proximité de plusieurs espèces, des 
hybridations peuvent se produire. C’est ainsi que nous avons pu observer un hybride 
d’Orchis militaire et d’Orchis pourpre  qui ressemble bien sûr à ses deux parents 
mais avec des différences : le casque est plus foncé que chez O. militaire et le 
labelle plus allongé que chez O. pourpre. 

 
Chez l’Ophrys abeille, la fécondation est le plus souvent directe dans la 

même fleur, ce qui induit des “malformations“ chez les descendants. Nous avons pu 
observer une telle modification sur un pied où les pétales sont plus développés et 
colorés en rose comme les sépales normaux (forme botteroni). 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Entre temps, le soleil était revenu et ce fut de l’avis général une bien belle journée 
dans la nature. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 

Orchis militaire X Orchis pourpre 

Ophrys abeille var. botteroni 
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